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BIENVENUE 

 
Le mois passé fut bien chargé.  Je me suis retrouvé à des réunions de conseil 
municipal, plusieurs ateliers de projets, un mariage (celui du dernier de mes trois 
fils) et une conférence nationale dans les Maritimes.  Avez-vous remarqué l’activité 
qui ne semble pas avoir sa place dans cette liste?  Parfois je me demande où 
passe le temps.  Nous vivons à un rythme tellement rapide que nous oublions, 
comme on dit, de prendre le temps de sentir les roses.  Pour des raisons 
évidentes, l’occasion de m’arrêter un instant et de réfléchir s’est présentée au 
mariage de mon fils.  En regardant cet homme adulte et mature, je réfléchissais à 
sa jeunesse et lorsque je le voyais grandir au fil des années. 
  
De la même manière, considérant le volume de travail de la SCGC, il est bon de 
marquer une pause pour réfléchir sur la SCGC, ce qu’elle représente aujourd’hui, 
la croissance qu’elle a connue tout au long des années ainsi que les espoirs et les 
aspirations que nous nourrissons pour elle.  Nous sommes en train de planifier les 
ateliers de notre conseil d’administration comme un moment de réflexion sur ces 
mêmes aspects.  Cette réflexion nous aidera à établir un plan pour aller de l’avant. 
  
Que s’est-il passé? Que se passe-t-il? Que se passera-t-il? 
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J’ai eu récemment l’opportunité d’assister à la conférence annuelle de 
l’Association canadienne des eaux potables et usées de l’Atlantique (ACWWA) à 
Fredericton, NB.  Bien que ce n’était  pas une visite officielle du président de la 
SCGC, j’ai saisi cette opportunité pour rencontrer plusieurs dirigeants de la SCGC 
des Maritimes.  Avec l’aide de notre VP régionale (Susan Hickey), j’ai rencontré 
Jeff Rankin et Lloyd Waugh de Fredericton et Carl Yates de Halifax pour réfléchir 
sur la situation actuelle de la SCGC et sur son avenir.  Nous avons discuté du 
Congrès 2014 et des impacts qu’il pourrait avoir sur la vision de la SCGC.  J’ai 
aussi partagé des moments de réflexion avec Murray Jamer (Fredericton) et Guy 
Félio. Je remercie tous ceux qui m’ont offert leur temps et surtout leurs idées. 
 Façonner l’avenir de la SCGC est une tâche ardue et ces moments et beaucoup 
d’autres influeront sur ce processus. 
  
Pour ceux qui s’intéressent à l’évolution du Bulletin de rendement des 
infrastructures canadiennes, la prochaine itération de ce document est en voie de 
planification.  Fait marquant, la SCGC a pris l’initiative au sein du Comité directeur 
du Bulletin de mettre en place un processus de pré-qualification et d’élaborer un 
cadre de référence pour une demande de proposition aux organisations qui 
seraient intéressées à agir comme organisation de support principale qui aidera le 
Comité directeur à créer les futures itérations du bulletin.  Avec l’initiative de Nick 
Larson et son Comité du renouvellement des infrastructures, le groupe attend 
maintenant les propositions des organisations présélectionnées.  Une fois 
l’organisation de support sélectionnée, le processus de création de la prochaine 
itération du bulletin débutera.   
  
Au moment où cette lettre sera distribuée, plusieurs de nos membres seront  en 
route pour l’Extrême Orient pour y rencontrer des membres de notre succursale 
internationale de Hong Kong.  Tony Bégin, premier V-P, a bien voulu représenter 
la SCGC officiellement à ma place et sera accompagné de Todd Chan (V-P, 
International) et Brian Burrell (V-P, Programmes techniques).  Je les remercie 
d’avoir trouvé du temps dans leurs programmes chargés pour agir comme nos 
ambassadeurs.  Nous avons hâte de recevoir leur rapport sur leurs réunions avec 
nos membres et autres ingénieurs civils de Hong Kong.  Je compte sur leurs idées 
pour renforcer l’importance et les avantages de nos relations internationales pour 
le bien général de la Société et pour l’atteinte des objectifs mondiaux de durabilité 
par les ingénieurs civils partout dans le monde.  
  
Vision 2020  
  
L’atelier annuel du conseil d’administration  se tiendra à la fin novembre à 
Montréal.  L’atelier de 2012 a inclut une session de brainstorming dirigée afin 
d’identifier une large panoplie d’actions pouvant être initiées afin de faire avancer 
chacune de nos trois orientations stratégiques.  Nous prévoyons structurer ces 
activités et d’autres pouvant être incluses dans un plan d’action de mise en œuvre 
de la Vision 2020.   
  



 

Au cours d’une année, des centaines d’activités de la SCGC, petites ou grandes, 
se déroulent dans tout le pays.  Pensez aux conférences et ateliers des divisions, 
les réunions de dîner / souper et des conférences techniques de chacune des et 
une société mondiale plus durables sections de la SCGC dans tout le Canada, les 
activités étudiantes dans les universités canadiennes, les initiatives des comités 
telles que la création des Directives pour le développement durable de la SCGC, la 
collaboration avec d’autres associations nationales pour l’élaboration du premier 
Bulletin de rendement des infrastructures canadiennes et la Carte routière 
technologique, les activités de formation continue, le programme des prix SCGC… 
la liste ne finit pas.  Une énorme quantité d’heures de bénévolat et d’énergie est 
investie dans la planification et la mise en œuvre de ces innombrables activités. 
  
L’objectif de l’atelier de 2013 sera d’examiner la totalité de ces activités afin 
d’examiner la manière dont elles s’alignent non seulement avec les stratégies de la 
Vision 2020 de la SCGC mais aussi avec les objectifs plus larges du rôle de la 
SCGC dans la société canadienne.  Plus nous reconnaîtrons nos activités et les 
mettrons en adéquation avec les responsabilités générales des ingénieurs civils, 
plus nous serons en mesure d’influer sur l’avancement d’une société canadienne. 
  
Le saviez-vous? 
  
Si vous faites une recherche sur ‘’infrastructure durable’’ sur Google, la SCGC 
apparaît en huitième place.  Je n’étais pas sûr de la manière dont nous serions 
reconnus.  J’étais agréablement surpris de nous voir parmi les dix premiers.  Que 
devons-nous faire pour que le citoyen canadien moyen, les politiciens, les 
chercheurs et les intervenants reconnaissent la SCGC comme la première 
organisation qui vient à l’esprit pour des connaissances et une compréhension de 
la durabilité mondiale et des questions d’infrastructures durables?  
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